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CRÉDIT GÉNÉRAL.

Dans le but de permettre aux cultivateurs sérieux de faire 
de la culture à grand rendement, d’après mon système, je 
ferai obtenir à ceux qui emploieront mon procédé de culture 
un crédit général pour les besoins de leurs fermes, avec ou 
sans consignation de leurs produits, suivant chaque cas parti­
culier. Les cultivateurs verront donc qu’ils ont tout intérêt 
à entrer en communication avec moi. Ils ne peuvent que 
s’enrichir én suivant mes conseils.'

VENTE ET LOCATION DE FERMES.

Ceux qui auraient des fermes à vendre ou à louer ou qui 
voudraient acheter ou louer des fermes pourront me charger 
de leurs affaires. Ils n'ont qu’à m’envoyer de^ détails sur 
les fermes qu’ils veulent vendre ou donner en location ou me 
faire savoir où ils voudraient acheter ou louer des fermes.

BUREAU CENTRAL ET AGENCES.

Mon bureau central est à Montréal, au No 56 de la Rue 
Notre Dame (Est), contre le bureau de Colonisation du Gou­
vernement. C’est un endroit central, qui est tout indiqué 
comme le rendez-vous des cultivateurs. J'ai l’intention de 
créer des agences dans les vielles paroisses. Je/serais bien 
aise de recevoir des avis au sujet des localités où je devrais 
:réer ces agences et des demandes de ceux qui voudraient me 
servir d’agents.

/
APPEL AUX CULTIVATEURS.

Je fais appel à tous les cultivateurs sérieux de la Province 
de Québec et je leur demande de faire un essai loyal de mon 
système de culture. Avant de m’adresser à eux, j’ai soumis 
mes idées à deux ministres de la Province de "Québec, au 
ministre actuel de l’Agriculture et à l’ancien ministre de l’Agri­
culture, l’honorable A. Tessier qui, dès que je lui ai parlé de 
mon programme de pousser à la culture scientifique dans la 
Province, à mon arrivée au Canada, il y a deux ans environ.


